
- 1d4 -

-Mais si, par nature, Dieu est libre, il pouvait choisir
entre créer et ne pas cré.r. Des lois, rien cii lui ne le
fbrçait à créer. D'autre pairt, quelqu'un, du dehors, pouvait-
il l'obliger à nous donner l'existence ?

-Non, puisqu'avant la création Dicu seul existait.
-Donc, ni par sa nature, ni par personne, Dieu ne pou-

vait être forcé à créer l'univers. S'il a créé, c'est die son
propre mouv'ement, c'est parce qu'il l'a voulu, c'est par
bonne vo!onté.

-Oue voulez-vous dire par là ?
-je veux dire que Dieu, voyant qu'il était mieux, ou

meilleur, (le nous créer lue de nous laisser dans le néant,
a préféré nous faire exister n'est-ce pas là un acte de
bonne volonté, puisqu'il nous a fait du bien ?

-Vous avez raison. Ainsi, la création, étant un acte cde
la bonne volonté divine, on peut dire que nous tenons
l'existence de la bonté du Créateur ? conséquemment, que
Dieu est bon ? qu'il nous aime ?

-C'est cela ! Oui, la création est un acte de bonne vo-
lonté ou d'amour, de la part de Dieu, vis-a-vis de nous.
Dieu, souverainement heureux parce qu'il existe pleine-
ment, car c'est un grand bonheur que d'exister, Dieu, dis-je,
considérant qu'en nous créant il nous donnerait le bonheur,
s'est résAu à nous créer. Cétait là un acte d'amour cie sa
part. Rien ne l'obligeait à nous r'enclre heurcux cii nous
créant ; mais, bonmi comme il est, il a écouté son cœur, il a
cédé à sa bonté qui plaidaient en notre faveur, et il a dit

Soit! " l't tout a été créé. Le monde, si je puis ainsi
parler, est sorti, par ce mot, clu cœeur de Dieu. preuve inef-
facable que Dieu est bo:.
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JE SUIS L'IMMACULEE CONCEPTION

LE MIRACLE DI L'ASSOMPTION

Cette ilée Happa beaucoup l'abbé de Misy. Elle devint sienne.
V'ou., avez été la plnsée. dlit le prêtre au Lique, je veux être l'exé-
cution. On se souvient qu'il ne pouvait écrire, à cause dle sa \ue
malade. Son secrétaire, le jeune abbé Antoine, était absent en
ce moment, il dita à sa sieur G eneviève, pour la Supérieure du
couv cnt cde la \'iÀ,itationt de l'aray -le-Monial, une lettre des plus
pressantes:


